
Odyssée 
poétique 

Les continents 

en poésie 

Africa 
 

Précieuse comme la terre 

Aussi profonde que tes mers 

Toi, l’Afrique la plus belle 

Et l’éternelle rebelle  […] 

 

De Djibouti à Dakar 

Sur le chemin de Sedar 

Rien ne nous arrête 

Ni vent ni tempête 

 

Ainsi du Cap à Tunis 

Blancs, noirs, métisses, 

Nous sèmerons l’espoir 

En dépit des déboires […] 

 

Massinissa l’a dit 

Que nul ne l’oublie 

L’Afrique aux Africains 

La préserve chacun 
 

Ferroudja 

Le Papillon 
 

Né au pays de la soie fine 

Dans un cocon venu de Chine,  

L'Orient est peint sur ses ailes.  

 

Jaune ou bleu, vert ou vermeil,  

Il vole, il va, il vit sa vie  

A petits battement ravis.  

 

Dans l'air doux, comme un éventail.  

On le voit, on ne le voit plus,  

Il est ici, il est là,  

Ou bien c'est un nouveau venu  

Son jumeau qui passe là-bas.  

 

Ah ! Mettez au clou vos filets,  

Jetez épingles et bouchons,  

Laissez-le libre car il est  

La poésie, le papillon ! 
 

Marc Alyn 

À vol d’oiseau 
 

Où va-t-il, l’oiseau sur la mer ? 

Il vole, il vole... 

A-t-il au moins une boussole ? 

 

Si un coup de vent 

Lui rabat les ailes, 

Il tombera dans l’eau 

Et ne sait pas nager. 

 

Et que va-t-il manger? 

Et si ses forces l’abandonnent, 

Qui le secourra ? Personne. 

 

Pourvu qu’il aperçoive à temps 

Une petite crique ! 

C’est tellement loin, l’Amérique... 
 

Michel Luneau 

Dans le regard d’un enfant 
 

J'ai vu des continents  

Des îles lointaines  

De fabuleux océans  

Des rives incertaines,  

Dans le regard d'un enfant.  

 

J'ai vu des châteaux  

Des jardins à la française  

Des bois des coteaux  

De blancs rochers sous la falaise,  

Dans le regard d'un enfant.  

 

J'ai vu les Champs-Élysées  

L'Arc de Triomphe, la Tour Eiffel  

Le Louvre et la Seine irisée  

Comme un arc-en-ciel,  

Dans le regard d'un enfant. 
 

Claude Haller 

Australie 
 

Australie contrée lointaine 

Où vivent les aborigènes 

Terre aride et déserts immenses 

Côtoient les villes les plus intenses. 

 

Australie reine d’Océanie 

Où les routes vont à l’infini 

Une barrière de corail apparait 

On vient de loin pour l’admirer. 

 

Australie terre insulaire 

Où l’eau est toujours aussi claire 

Une île se trouve à ses côtés 

Tasmanie on l’a nommée. 

 

Australie zone de montagne 

Où l’envie d’être libre nous gagne 

Uluru, Kata Tjuta, monts sacrés 

Sont des merveilles à visiter.  

 
 

Karine Persillet 

L’ours blanc 
 

Il regardait mélancolique 

Le blanc-bleu-gris de son pays. 

On dit qu'au bout du Pacifique  

C'est le paradis. 

 

Un continent couvert de glace, 

Les plus grands territoires de chasse  

Avec des phoques à volonté, 

Bien gras, mon mets préféré.  

 

Les plus intenses froids polaires,  

Moins soixante au cœur de l'hiver  

Et bien plus de bise 

Que sur ma banquise.  

 

Des mille et des cents d'oiseaux,  

Des colonies de manchots 

Si beaux qu'on les dit empereurs,  

Avec leur collier de couleur.  

 

Et si j'allais en Antarctique...  

Et si j'émigrais, moi aussi. 
 

Louise Duty 
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Australie 
 

Australie contrée lointaine 

Où vivent les aborigènes 

Terre aride et déserts immenses 

Côtoient les villes les plus intenses. 

 

Australie reine d’Océanie 

Où les routes vont à l’infini 

Une barrière de corail apparait 

On vient de loin pour l’admirer. 

 

Australie terre insulaire 

Où l’eau est toujours aussi claire 

Une île se trouve à ses côtés 

Tasmanie on l’a nommée. 

 

Australie zone de montagne 

Où l’envie d’être libre nous gagne 

Uluru, Kata Tjuta, monts sacrés 

Sont des merveilles à visiter.  

 
 

Karine Persillet 
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L’ours blanc 
 

Il regardait mélancolique 

Le blanc-bleu-gris de son pays. 

On dit qu'au bout du Pacifique  

C'est le paradis. 

 

Un continent couvert de glace, 

Les plus grands territoires de chasse  

Avec des phoques à volonté, 

Bien gras, mon mets préféré.  

 

Les plus intenses froids polaires,  

Moins soixante au cœur de l'hiver  

Et bien plus de bise 

Que sur ma banquise.  

 

Des mille et des cents d'oiseaux,  

Des colonies de manchots 

Si beaux qu'on les dit empereurs,  

Avec leur collier de couleur.  

 

Et si j'allais en Antarctique...  

Et si j'émigrais, moi aussi. 
 

Louise Duty 



Africa 
 

Précieuse comme la terre 

Aussi profonde que tes mers 

Toi, l’Afrique la plus belle 

Et l’éternelle rebelle  […] 

 

De Djibouti à Dakar 

Sur le chemin de Sedar 

Rien ne nous arrête 

Ni vent ni tempête 

 

Ainsi du Cap à Tunis 

Blancs, noirs, métisses, 

Nous sèmerons l’espoir 

En dépit des déboires […] 

 

Massinissa l’a dit 

Que nul ne l’oublie 

L’Afrique aux Africains 

La préserve chacun 
 

Ferroudja 
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Le Papillon 
 

Né au pays de la soie fine 

Dans un cocon venu de Chine,  

L'Orient est peint sur ses ailes.  

 

Jaune ou bleu, vert ou vermeil,  

Il vole, il va, il vit sa vie  

A petits battement ravis.  

 

Dans l'air doux, comme un éventail.  

On le voit, on ne le voit plus,  

Il est ici, il est là,  

Ou bien c'est un nouveau venu  

Son jumeau qui passe là-bas.  

 

Ah ! Mettez au clou vos filets,  

Jetez épingles et bouchons,  

Laissez-le libre car il est  

La poésie, le papillon ! 
 

Marc Alyn 



À vol d’oiseau 
 

Où va-t-il, l’oiseau sur la mer ? 

Il vole, il vole... 

A-t-il au moins une boussole ? 

 

Si un coup de vent 

Lui rabat les ailes, 

Il tombera dans l’eau 

Et ne sait pas nager. 

 

Et que va-t-il manger? 

Et si ses forces l’abandonnent, 

Qui le secourra ? Personne. 

 

Pourvu qu’il aperçoive à temps 

Une petite crique ! 

C’est tellement loin, l’Amérique... 
 

Michel Luneau 
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Michel Luneau 

Dans le regard d’un enfant 
 

J'ai vu des continents  

Des îles lointaines  

De fabuleux océans  

Des rives incertaines,  

Dans le regard d'un enfant.  

 

J'ai vu des châteaux  

Des jardins à la française  

Des bois des coteaux  

De blancs rochers sous la falaise,  

Dans le regard d'un enfant.  

 

J'ai vu les Champs-Élysées  

L'Arc de Triomphe, la Tour Eiffel  

Le Louvre et la Seine irisée  

Comme un arc-en-ciel,  

Dans le regard d'un enfant. 
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